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Le premier Jge du fer dans le nord-ouest de la l\Ioldavie est 
relativement peu connu, aussi avons-nous juge utile de communiquer Ies resultats des der­
nieres recherches dans ce domaine, afin de Ies integrer dans l'ensemble des decouvertes de 
l'espace carpato-danubien. 

La zone des recherches est limitee au departement de Suceava et constitue une por­
tion du Plateau de Suceava, region assez caracteristique du point de vue pedo-climatique. 
Le nombre des objectifs indiques sur la carte ( fig. 1 )  atteste l 'intensite de l 'habitation, 
mais aussi le stade de8 investigationR archeologiques, qui consistent surtout en decouvertes 
fortuites . Les decouvertes se groupent pour l'instant, sous le rapport chronologique, aux 
deux extremites de l'epoque hallstattienne, vu l'absence jusqu'}1 ce jour de materiaux pouvant 
etre assignes au Hallstatt C. 

Nous nous sommes propose, dans Ies pageR qui suivent, de faire connaître Ies dt'nx 
groupes principaux de decouverteR, au moyen des informations plus anciennes et, en parti­
culier, des resultats des fouilles archeologiques recentes, parmi lesquelles celles de Volovăţ 
detiennent la premiere place. 

La necropole tumulaire de Volovăţ (4 km sud de Rădău\�i) est situee sur le plateau 
de la hauteur dite « Dealul Burlei » et comprend 15 tumulus. Ceux-ci se continuent vers 
l'ouest, sur 4 a 5 km de distance, le long des cretes boisees et des plateaux dominant la 
region. Cette zone de la necropole n'ayant pas encore ete fouillee, nous ne nous refererons 
qu'au secteur situe sur la lmuteur susmentionnee. Signalee des la fm du siecle dernier et 
ctudiee sommairement a plusieurs reprises 1 , la necropole a fait l 'objet de nouvelles reeher­
ches au cours des annees 1971 -1973, lorsque sept tumulus, situes en differents points du site, 
ont ete fouilles integralement 2• L'etude du materiel mis au jour a demontre que ces ensem­
bles funeraires datent de deux periodes distinctes du Hallstatt : Ies tumulus T.2,  T.3,  T .4 ,  
T .5 ,  T.6 et  'r .8 appartiennent au Hallstatt ancien, tandis que T.7 appartient au Hallstatt 
tardif. 

Les tumulus du premier groupe peuvent a leur tour etre repartis en deux categories 
suivant la structure de la paroi. Dans la premiere categorie (T.4,  T.5,  T.6,  'l'.8) ,  ht paroi a 
ete construite en terre jaune melee a une grande quantite de gravier, qui represente le sol 
caracteristique de l'endroit. Les tumulus de la seconde categorie (T.2 et T.3 )  ont un relief 
plus prononce et de plus grands diametres ; leur structure comprend, a la base, un tertre de 
terre compacte, noire, specialement apportee d'ailleurs (cette terre n'existe pas dans Ies 
alentours de la necropole), par-dessus laquelle on a depose une couche de terre locale. Ce 
genre de construction, destine a rendre le tumulus plus solide et a proteger la tombe, repre-

1 J. Szombathy, JahrbBLM, 3, 1895, p. 23 ; JahrbBL:CVI, 
8, 1 900, p .  122 ; MKHD, 10, 1 903, p. 298 . 

2 Un rapport detaille sur Ies fouilles de Volovăţ -

Dealul Burlei est en prcparation, pour paraitrc dans 
StMatSuceava, 4 .  
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sente probablement l 'analogue ou une remmrscence du l'embl a i  <le pierre::; connue dans le 
Hallstatt ancien 3, Ies analogies relevees dam; la, necropole de B îrseşti  4 constitlmnt sans doute 
un prolongement naturel de cette tradition j usque dans le Hallstatt tardif. 

Dans ou sous le remblai se trouva,ient des tombes d' incineration a urne ct clifferents types 
de fosses. D 'apres Ies observations stratigrapbiques - qui n 'ont pas t oujo urs de precises 
a cause de l ' uniformite de la terre - le::; tombes a urne sont des tombes sccondaires, creu­
sees dans differentes portions des t umulus, de preference a leur peripberie. Les tombes sont 
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Fig. 1 Decouvcrlcs hallsta l l i en ncs ancicnncs dans Ic nord-oursl de la i\folda vic .  A Dccouvcrlcs d u  
T- Ial lslall  ancien ; B Decouvcrlcs d e s  V i e  - ve siecles av.  n .  e . ; C Necropolcs d e s  rve  - I l le sie­
les av. n. c .  ; D E lablisscmenls fortifies ; E Decouvertcs forlu i tes . l Volovă ţ ;  2 Siret - " Jl11ina „ ;  
:1 Grăniceşl i :  4 J/i.�e.�li - " \'inia/a " ;  5 Boloşana ; 6 N i  goleşti (corn. d e  Vac'u �lo l clovci) ; 7 D u m hrii­
vi ţ a  (com. d e  Vadu Mol dovei) ; S Sil iştea Nouă (co m .  ele Dol hasca) ; !l Jlăn /e.�li (com. d ' A dinc(Î/a) ; 
1 0  Sa l u  i\larc ; 1 1 Bosa nci ; 1 2  Vornicenii Mici (com. de Moara) ; 1 :1 :Vl crcş t i  (co 1 1 1 .  r l !• \'1 1 l t u rcşli ) ; 

l 1 Baia ; l 5 Poiana Micu/11i ; 1 6  Fălt iceni .  

1·eparties comme suit : T.2 - l tombe ; T.3 - 2 tombes ; T.4 - :'5 tombes ; T.6 - 15 t ombeR . 
Le tumulus representa,it probablement la tombe collcctive d ' unc farn illc,  ott Ies membres de 
celle-ci etaient enterres a t o ur de râle. 

A noter, comme p�trt icularite <l u rituel funeraire, que toutes les urnes etaient placees 
sens dessus dessous et qu 'il l eur nrnnq ua,it la base et meme la moit.ic inferieure ; elles avaient 

3 I .  Ordcn ll ich e l  C. Kacs6, i\farma tia,  1 ,  1 969, p. 1 4 .  
4 S .  Morin tz, Materiale, 3 ,  1 957, p .  221 ; 5, 1 959, 

p. 35j ; G, 1 9 5 9 .  p .  2:1 1 ; 7, H JG 1 ,  p .  20 1 . 
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ete brisees rituellemcnt avn,nt  d'etre deposecs en t erre, car on n'a, t rouve aucun fragment 
d'urne autour des tombes ou dn,ns le remblai du tumulus. Sur Ies 20 et quelques urnes, c 'est 
a peine si  nous avons p11 cn reconstituer une (fig. 2/1 ). L'enterrement se deroulait tres pro· 
bablement de la maniere suivante : on commen9ait par creuser la fosse (dont la forme n'a 
pu etre relevee au cours des recherches) ;  puis on apportait le vase brise prealablement au 
bucher, oii avait l ien la ceremonie funebre ; enfin, Ies restes de la cremation (os calcines et 
beaucoup de cendre) e taient introduits dans ] 'urne, a,vec beaucoup de 80Îll. 

4 

Fig. 2 Volovii�  - Dea l u l  Burlci. Ceramiquc hal lsta l l icnnc anc ic1 ; 1 �e .  

Les fosses mises au jom sont de t'rois types : fosses simples, peu profondes, de forme 
ovale (T.6) ; fosses aux parois brUlees (T. 5 ) ; fosses cylindriques, pleines de cendre (T. 2 ,  
T.4,  T .5 ) .  Les dem:: premiers types, a en juger par leur position stratigrapl,ique, ont  ete 
creuses avant la construction du remblai et sont pauvres en materiel archeologique (brulure, 
charbon, cendre, tessons de tres pet i t  calibre) ; ce materiel varie d'une fosse a l 'autre ; seule 
une fosse de T. 6 renfermait un nombre plus significatif de fragment.s cframiques. Les fosses 
cyl indriques pleines de cendre ont ete trouvees en position secondaire et contenaient de la 
terre melee a une grande quantite de cendre ; dans un seul cas nous avons trouve un frn.g­
ment d'epingle en bronze a section circulai re (fig. 3/4 ) .  
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Fig. 3 Volovă ţ - Dealul Burlei. 3 - :J ,  9 ,  1 1 - 1 2 pieces du Hallsta l t  ancien ; 1 - 2, 8, 10 
picccs du Hallstatt tardi f ; 6 - 7  pointes de fleches en bronzc clecouvcrles a Salu Marc , cl'a­

pres P. Reineke ; 13  urne mise au jour a Vornicenii Mici (com. de Moara). 
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II convient de souligner que, jm;qu'a ce jour, on n'a pas decouvert de fai;on certaine 
les tombes principales. Les fosses ne peuvent etre considerees comme de8 tombes, puisqu'elles 
ne sont pas presentes dans tous Ies tumulus, qu'elles ne contiennent pas d'os calcines et 
que leur contenu est fort pauvre, souvent depourvu de toute signification. Jusqu'a l 'extension 
des fouilles a d'autres tumulus, ou la situation sera peut-etre plus claire, le probleme des 
tombes principales demeure en suspens, ainsi que celui de l 'encadrement dans le meme horizon 
chronologique des deux categories de tumulus differenciees d'apres la, structure ele leurs remblais. 

En ce qui concerne le rituel du depât des urnes, soulignons-en le caractere p�uticulier. 
Si le rite consistant a briser intentionnellement la base des urnes peut s'expliquer par la 
coutume du Seelenloch attestee dans Ies necropoles hallstattiennes, celui consistant â placer Ies 
urnes sens dessus dessous ne comporte que peu d'analogies et sa signification nous echappe. 
Son origine remonte probablement â une epoque anterieure â celle des tombes de Volovăţ ; 
plus preciHement, îl apparaît dans la necropole de Ciume:-;;ti-Bostănărie, qui appartient â la 
premiere phase de la culture d'Otomani 5• L'apport de la culture d'Otomani a la genese de 
la culture de Gava etant connu 6, on pourrait fntpposcr que ce rituel deriYe de la culture 
d'Otomani, bien qu'il ne soit pas prouve qu'il s'est maintenu tont au long de cette culture. 
Au contraire, au cours de la seconde etape de la culture d'Otomani on paRse meme â l 'inhu­
mation. II se pourrait toutefois que le rite des urnes placees sem; dei;;sus dessous ait ete 
repris ven; la fin de l 'âge du bronze, lorsque sous l'influence de la culture d'Egyek on voit 
reapparaître, dans le cadre de la phase Otomani III, le8 tombes d'incineration â urne 7 •  
De fait, le type d'urne le plus souvent employe - le vase-sac, avec ses protuberances hyper­
trophiees Rous la lene - a lui aussi ses origines a l'âge du hronze 8 •  

Les analogies chronologiquement rapprochees auxquelle8 on pourrait Re rapporter pour ce 
rituel ne sont guere Rignificatives. Dans le seul tumulus de la necropole de Lăpuş ayant une 
tombe a urne, celle-ci etait renversee sur le câte 9• Un rituel similaire est prnbablement atteste 
aussi a Teiuş, dans l 'une des tombes attribuees a l 'epoque prescythique 1 0• Atteste pour le 
Hallstatt ancien â Volovăţ, ce rituel survivra, et apparaîtra Hporadiquement au cours de 
l 'epoque hallstattienne, dans la culture de Basarabi 11, puis, a la fin du Hallstatt, a Ciurelu12 
et B în; eşti 1 3• 

Si nous avons assigne Ies tumulus sommairement decrits au meme horizon chronologique, 
c'est en raison de la presence, autant dans Ies fosses susmentionnees (a une exception pres, 
sur laquelle nous reviendrons) que dans le rembiai des tumulus, de fragments ceramiques datant 
certainement du Hallstatt ancien. Etant donne qu'il n'existe pas de difference entre ceux-ci 
et la ceramique des tombes a urne, il n'y a aucun obstacle a considerer le materiei archeolo­
gique comme unitaire. 

Le mobilier des tombes â urne est pauvre et peu varie, le plus sou-vent il se reduit aux 
urnes. Lorsqu'il (;Omprend aussi d'autres fragments ceramiques, ceux-ci se trouvent deposes 
soit a câte de l 'urne, soit - et c'est le cas le plus frequent - dans !'urne. II existe un seul 
cas de vase adjacent : unc petite tasse, placee elle aussi sens dessuR der nous dans une urne 
(fig. 2/2 ). Le mobilier metallique ne consiste qu'en quatre epingles en bronze â section ronde, 
dont l'une, mieux conservee, â tete globulaire (fig. 3/3). 

La poterie comprend plusieurs categories. La premiere, specifique pour le Hallstatt 
ancien, eRt de couleur brique interieurement et a surface exterieure noire et luisante. Les 
tessons proviennent de grands vas�s a corps spherique et a la levrc evasee, certains d'entre 

5 I. Orden llich el C. Kacso, SC IV, 2 1 ,  1 \l70, 1 ,  
p . .  l\J - 63 .  

6 K. Horcdt, S lComSibiu, 1 3 ,  1 967, p .  1 50- 1 52 ; 
A. Laszlo, SC IV, 24,  1 973, 4, p. 595 - 598, avcc la biblio­
graphie du sujct. 

7 I. Ncme li,  S LComSaluMare, 1 969, p. 67- Cl9. 
8 K .  I-loredt, Aşe:area {orli{icată din perioada tir:ie a 

bron:u/ui de la Sighetu/ Marmaţiei, Baia :\lare, 1 966, 
p. 1 9 - 20 ; I .  Nemeli, op. cil., p. 62 et pi. 1 5/2 ; C.. Kacs6, 
:\larma tia,  2,  1 971 , p. 4 4 .  

9 I .  Ordcntlich e l  C .  Kacso, :\larma Lia, 1 ,  1 969, p .  1 1  
1° K .  Horcdt, :\latcriale, 1 ,  1 953, p. 804 , 8 1 2 - 8 1 3 ; 

cf. I. H. Crişan, Ceramica daco-getică, Bucureşti, 1 969, 
p. 234, note 4 5 .  

11 A. I .  Meliukova, M IA, 6 4 ,  1 9 58, p. 5 7 .  

12 D .  V. Rosetti , P:\IMB, 2, 1 935, p. 53 - 47. Au sujl'l 
ele la cla la tion de l'ensembk voir A. Vulpe, :\1cmAn tiq, 2 ,  
1 970, p .  1 95 .  

1 "  S .  '.\Iorinlz,  Ma leriak. Ci ,  1 95\l, p .  232. 
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cux c8 lmcles (fig. 3/5, 11 ) .  Oette categorie est peu nombreuse, ainsi que la seconde, representee 
par u ie ceramique de qualite superieure, de luxe, dense, cuite jusqu'au noir sur ses deux 
face:;; 11ont on remarque l 'eclat metallique. Font partie de cette categorie quelques fragments 
de tassc:o; a anse surelevee, dont un exemplaire, ayant servi de vafle d'offrande, a pu etre 
reconstitue (fig. 2/2) .  

Contraircment aux deux categories ceramiques precedentes, representees par un 
petit nombre de fragments, la ceramique de qualite inferieure, tres friable, renfermant 
des tessons pile:-;, est de loin la plus nombreuse ; toutes Ies urnes funeraires en font 
d'ailleurs partic. La fragilite de cette ceramique, qui la rendrnit improprc a l 'usage commun 
:-;'explique justemcnt par le fait qu'elle �1 tres probablement ete confcctionnee expres pour Ies 
sepulture::i, ainsi qu'on l 'a releve aussi dam; ht necropole de Lăpuş 14• 

En ce qui concerne la, qualite de la-terre, on releve toute une gamme de varietes, en 
fonetion de la finesse du degraissant. Les plus nombreux sont Ies vases en terre grossiere, souvent 
decores <t leur partie inferieure de faisceaux de lignes irregulieres, executes au moyen d'une 
tonffe d'herbe ou de paille. h1 forme de va,se la plus frequente est le bocal a parois droites, 
::;ouvent 1lccore de quatre protuberances sous la levre (fig. 2/3,4) .  Cette meme categorie com­
prend des ecuelles au bord legerement arrondi interieurement. Une autre forme caracteris­
tique est le V<t�e rrn bord lobe, decore par incision au moyen d'un peignc (fig. 3/9) .  

LPS type::; cer;uniques ci-dessm; peuvent etre rnpproches de la ceramique decouverte 
dans difforent" sites de la culture de Gava, appartcnant au Ha,llstatt ancien 15, mais Ies rappro­
chements Ies plus convaincants nous sont offertf\ par le site de Mahala III1 6, faisant partie 
du groupe Holihrady 17• 

Les recherches archeologiques de ces derniers temps ont releve l 'existence dans le 
no1;d-ouest de la 1\Iolclavie de nombreux sites appartenant a ce groupe, caracterises en gene­
ral par leur situat ion sur des hauteurs dominantes et par h1 tres faible epaisseur de la 
couche archcologique 18, sites qui prolongent considerablemcnt vers le sud-onest l 'aire du 
groupe Holihrady 19. 

L'aspect et lrn; formes ceramiques attm;tes dans ces sites se retrouvent pour la plupart 
a Yolovăţ. Etant donne que lcs decouverte:,; de cette derniere necropole offrent un assez 
riche repertoire de formes ceramiques et qu'il s 'agit d'un site ferme, le nom de Volovăţ 
pourrait a bon droit designer ce groupe de decouvertes caracteristiques p.our le nord-ouest 
ele h Moldavie, qui s'etend jm;qu'au Dniester Superieur et doit etre attribue, du point de 
vue ethnique, aux tribus de Thraces 20. 

1,�1 chronologie des decouvertes du type M:a,hala III - Volovăţ n'est pas definitivement 
etablie. D'autre part, Ies p ieces mises au jour a Volovăţ ne representent pas des elements 
typiques de datation. Pomtant, etant donne l'aire ou s'est constituee la cultme de Gava 
et le phenomene de sa diffusion, on peut considerer que le debut de l 'evolution independante 
du groupe de Holihrady se situe dans le Hallstatt B. Une datation plus precise de _ la necro­
pole de Yolovăţ est encore difficile a l 'heure actuelle . Le fait que Ies cimetieres du groupe 
Holihrady sont peu conmis 21 et que celui d'Ostriţa 22 appartient a une epoque posterieure 
restreint encore cette possibilite. 

H C. Kacso, :\larma lia, 2,  1971 ,  p. 47- 48. 
1 5  K. Horcdt, .1şe:arca (orii ficată . . .  , p. 1 :1 - 1 6 : idem, 

t'. LComSibiu. 13, 1 \167, p. 137-- 1 53 ; A.  Laszlo, SC !\' ,  2 1 . 
1 97:1 , 4, p. 585 -5!)5 ; T. Kemcnczi, Evk:\liskolc, 10, 197 1 ,  
p .  64 - 6\l.  

10 G .  I .  Smirnova, i\! IA, 1 50, 1 !l6!l,  p.  21 - 3·1 ; idem, 
SC IVA, 25, 1 974, 3, p .  372 et fig. 2, 4 ct 5. 

17 I. K.  Svcsnikov, MDAPV, 5, 1 964, p. 65-66 ; 
G. I .  Smirnova, KSMoskva, 1 05, 1 !l65, p. 27-30 ; idem, 
SCIVA, 25, 1 974, :1, p .  35!l - 380 ;_ Arhcologija Ukrainskoi 
RSR, I I, Kiev, 1 97 1 ,  p. 2li -28.  

18 Des elecouvcrlcs de ce typc sont connucs a Siret -
Ruina el it Ilişeşti - Vîrvata. A ces etablissemcnts 

s'ajoulent ceux de Grăniceşli (fouilles incdites - A.Laszlo) 
ct de Botoşana (matcriaux incdits - recherches par Dan 
et Silvia Teodor). Les matcriaux mis au jour dans Ies 
sitcs hallstatlicns ele Dumbrăviţa ele Jos, l\"igoteşti (D. Teo­
dor, I .  Ioniţă, Arhi\Iold, 5, p. 318- 320) et Siliştea Nouă -
Dolhasca (N. Crsulescu, S ti\laLSuccava, 3, 1973, p. :1-3) ne 
nous sont pas directemen1 conn t•>. 

lu I. K.  Svefoikov, MDAPV, 5, 1 964, p. 65, fig. 1 .  
Selon G .  I .  Smirnova, l e  groupe Holihrady n e  s'est pas 
ctendu jusqu'cn i\Ioldavic ,  SC IVA, 25, 1974, 3, p. 360. 20 G. I. Smirnova, ::\IIA, 1 50, 1 !l69, p.  32 - 33 ; idem, 
SC I\'A. 2cl, 1974,  :1, p. :159 - 360. 

21 1 bidem, p. 36li, no Les 43- ·l 7.  
22 G. I .  Smirnova, ArhSbornikEnn, 1 5, 1973, p. 7 - 1 1 .  
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Parmi Ies fragments de poterie decouverts dans une fosse du T.6,  il en est quelques-uns 
qui attestent une origine plus ancienne, pouvant etre situee dans la cultnre de Noua (fig. 3 /12 ) .  
Ces survivances sont difficilement explicables, etant donne l'absence de tout lien d'origine 
entre la culture hallstattienne, thracique, et la culture de Noua 2a. Lenr apparition a l 'etape 
la plus ancienne du groupe Holihrady montre que Ies decouvertes du type MahaJa III- Volo­
văţ sont anciennes, elles aussi, et n'excluent pa:,; que certains elements de la culture Noua 
aient persiste un certain temps a l 'est des Carpates 24• 

Bien que Ies trouvailles du groupe Holihrady soicnt relativement nombrem;es dam; le 
nord-ouest de la Moldavie, elles n'appartienncnt qu'a la pha,:,;e ancienne. Dam; le :,;bule actuel 
de no:,; recherchm;, nous ne connaissons pas de sites anterieurs ni posterieurs a ceux du type 
MahaJa, III-Volovăţ. Le1-1 decouvertes fortuites d.e Hînţeşti (corn. d'Adîncata) - qni n' ont 
pas encore fait l 'objet de recherches systematiques - comprennent une grande quantite de 
ceramique rouge-noir, cannelee, caracteristique pour la culture de Gava, a l 'exclu:,;ion de 
formes du type Ma,hala III-Volovăţ, ce qui indique l 'cxi:,;tence dans cctte zone de plusieur:,; 
phases d'evolution du Halbtatt ancien . 

Si pom· la premiere periode Mahaht III-Volovăţ le:,; trouvailles sont fort nombreusex 
dans le nord-onest de la Moldavie, pour le:,; etapes �rnivantes le:,; materiaux significatifs font 
defaut. II en est de meme pour le Hallstatt moyen, ce qui represente d'ailleurs un phenomene 
general en l\foldavie, ou les decouvertes pouvant etre attribuees de fa,<;on certaine au HaJlstatt 
moyen sont peu nombreuses 25• Compte tenu de la diffusion de la, culture de Basa,rabi 26, 
cette penurie tient probablement aux Iacunes temporairc:,; des invcstigations sur les Iieux.  

A partir du VI • siecle av.n.e . ,  la carte des decouvertes archeologiques du nord-ouest 
de Ia Moldavie s'enrichit considerablement. l\Ia,lheureusement, la plupart proviennent de decou­
vertes fortuites ou de recherches plus anciennes et appartiennent en majeure partie a de:,; 
ensembles funeraires. Les decouvertes peuvent etre reparties en deux etape::;, correspondant 
respectivement aux VI "-V •  siecles et aux IV 0-III " t>iecle::; 2i. 

La premiere etape nous est connue par les tombes tumulaiI·c:,; de Volovăţ-Dcalul Budei 
et de Satu Mare, localite8 8ituees dans la meme zone, a 10 km seulement de distance. L'aire 
de la necropole tumulaire hallstattienne ancienne de Volovăţ a ete en effet remise en usage 
aux VI •-v•  siecles. Nos recherches n'ont releve la, presence que d.'une tombe (T.7 ) ,  mais 
rien ne dit que leur nombre ne soit pas plu::; grand. II faut d'ailleurs y a,jouter IC mobilier 
partiellement recupere d'une tombe secondaire, decouvert il y a un certain tcmps dans le 
remblai d'un tumulus du Hallstatt ancien. 

Le rite est celui de l'incineration, tres repandu durant cette periode chez le:,; tribus thra­
ces 2s ; en l 'espece, il s 'agit d'une incineration pratiquee sur le lieu ou le tumulu:,; a ensuite 
ete erige. Le mode de construction du tertre et du bucher funeraires est fort simple. Sur le 
sol, on a construit une plate-forme de terre melee de beaucoup de gravier, en y ajoutant, 
vers Ies bords surtout, des p ierres plus grosses. Sur cette plate-forme rectn,ngulaiI·e aux coins 
arrondis on a erige le bucher, dont Ies vestiges consistaient en terre calcinee et en charbon. 
Apres la cremation, on a recouvert Ies restes du bucher de terrc melee de gravier ramassee 
sur les lieux, formant ainsi le tertre. Le mobilier funeraire a ete depose apres l 'incineration, 
a titre d'offrande. On n'a recueilli qu'une faible partie des os incineres, le reste etant dis­
perse sur Ia surface du bucher. 

2a A. C. Florescu, Arh:\lold, 2 - 3, 1964, p. 1 90- 191 ; 
E. Zaharia, Dacia, N. S„ 9, 1 965, p. 98 ; G .  I .  Smirnova, 
SCIVA, 25, 1974, 3, 359 ; idem, ArhSbornikErm, 1 4, 1 972, 
p. 24 - 3 1 . 

24 M. Petrescu-Dlmboviţa, Dacia, N .S„  4, 1 960, 
p. 1 5 1 - 1 52 ; M. Florescu ct V. Căpitanu, Carpica, 1 ,  
1 968, p. 44- 47 ; A .  Lâszl6, ArhMold, 7, 1 972, p. 220. 

26 N. Zaharia, :\I. Petrcscu-Dimboviţa, Em. Zaharia, 
Aşe:<lri din Moldova de la paleolitic pîn<I în sec. al 

X V III-iea, Bucureşti, 1 970, p. ·19.  

26 A . Vulpe, Dacia, K. S . ,  9, 1 965, p. 1 24- 126, com­
plete par MemAntiq, 2, 1 970, p. 1 22, fig. 1 .  

27 Pour l a  periodisation d e  l 'epoquc, voir Ies obscrva­
Lions judicieuses de A. Vulpe, l\lemAntiq, 2,  1 970, p. 188. 
Les dccouvertes de pieces isolecs, telles quc Ies f!eehcs de  
typc scythique de Poiana Micului (C .  A.  Romstorfer, 
.JahrbBLM, 1, 1893, p. 1 60) el de Fălticeni ( I .  Nestor, 
Der Stand „ „  p. 1 49), ne pcuven l pas e tre assignees i\ 
une certaine cpoque . 

28 A. Vulpe, l\'ecropo/a Jial/staltiami de la Ferigile, 
Bucureşti, 1 967, p. 2 1 - 22. 
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Le rituel de l ' incinerntion au lieu de l 'ercction du bîwher etait connu dans le monde 
thraco-getique et s 'est maintenu, ainsi qu'on l 'a releve, dans un nombre de cas plus reduit 
et seulement pour l'aristocratie tribale, jusqu'cw second âge du fer 29• Ce rituel apparaît 
dans toute l'aire de la culture thracique 30 et est atteste meme dans le groupe de Podolie 31, 

Le mobilier de la tombe en question, qui a sans doute appartenu a un membre de 
l'aristocratie tribale, est varie, comprenant de:,; pieces en bronze, en terre glaise et quatre 
vases. Les pieces metalliques sont toutes des objets de pa,rure, a savoir deux bracelets de 
bronze (fig. 3/8),  une boucle de tl'mpe (fig. 3/1) ct une appliquc de forme spirale. La tombe 
comprenait egalement unc fusai:ole et des perles de kaolin (fig. 3/11 ) .  

En general, l e  mobilier comprend des piece:,; communes, dont ccrtaines sculement pre-
8entent un plus grand interet. Parmi celles-ci, citons une ecuellc ( fig. 4/3 ) decoree de petites 
excisions a l ' interieur, sous la levre, auxquellcs correspondent exterieurement de petits ren­
flements, elemcnts attestant une origine orientale. Les ecuelles de cc type sont datees, dans 
leurs zones d'origine, dc>s Vl c-vc  sieclcs av.n.e .  22• C'est vers la meme zone que nous oriente 
la bonele de tcmpe, caracteristique pour le groupe Kiev - Poltava 33, d'ou elle se repandra 
ensuite dans le groupe de Podolie 34• 

L'existence de telles influences culturelles n 'a  rien d'exceptionnel pour l 'epoque, elles 
sont memes frequentes dam; le groupe podolien <5• On peut a,ussi deceler, quoique moins 
nettement, une certaine influence lusacienne dans le modele de deux vasefl (fig. 4/1,2 ) ; b ien 
que l 'influence de cette culture sur le groupe podolien ait ete niee par certains auteurs 36, 
nous estimons qu'elle est pourtant posflible, car dans le gronpe Tarnobrzeg, qui appartient a 
la culture de Lausitz, Ies influences de la culture nord-thracique sont evidentes 3 7 •  

Notre datation, aux VJ < - V e  siccles, du tumulus 7 de Volovăţ est fondee non seule­
ment sur Ies r;tpprochement;; que nous venons de faire, mais aussi sur une p iece qui a tres 
probablement appartenu a Ulle tombe 8eCondaire d'un tumulus hallstattien ancien. Il s'agit 
de la tete en bronze d'une epingle de fer (fig. 3/2 ) .  DeR piece8 Remblables ont ete mises 
au jour, en Roumanie, a Gogoşu 38, Ferigile et Curtea de Argeş 39• A. Vulpe a precise a leur 
sujet qu'il s'agit de tetes d'epingles representees sur des vases grecs des VIP -V• siecles 
av.n.e. 40• La piece de Volovăţ,, qui est certainement d'importation, peut etre datee, par a,na,lo­
gie, au VI c siecle ou au debut du siecle suivant. 

Quoique moins claires, Ies decouvertes de Satu l\lare (;"> km nord <le Rihlăuţ;i) n'en 
sont pas moinR significative:;; . De differentes informations 41, corrohoree:,; par le rapport sur Ies 
fouilles de .J. Szombathy 42, il reRsort que l'on a decouvert la une necropole d'incineration 43 
qui, ainsi que l'a releve aussi P. Reinecke 44, est tumulaire, a remblai de pierres . Ce:;; tumu­
lus etaient de forme ovale, avec des diametres de 3,5 a 5 m et hants de 0,35 �\ 1 m. Le 
mobilier r(1colte comprenait plusieurs pointes de fleches en bronze (fig. 3/6,7 ) ,  dont Ies unes 
deformee8 ou soudees par l'effet du feu, �\ deux ou trois a,ilerons, une pointe de lance en 
fer, ainsi que de la poterie qui n'a, ma,lheureusement pas ete decrite, ni conservee. 

29 P. Alexandrescu, Histria . I I, Bucureşti, 1 96Ci, 
p.  257 - 267.  

30 D.  Prolasc , l/iturilc funerare la daci şi  daco-romani. 
Bucureşli, 1971 , p. Ci6 - Ci7 ; exemples d'incincration sur ks 
l ieux sous Ic l t1 1nulus dans l 'espace intracarpatique, 
p .  48 - 49 el 54 - 55.  

31 T.  Sulimirski, Scylowie na :ac/10dniem Podolu, Lwow, 
1 936, p.  1 04 .  

32 V .  M. Dani lcnko, ArhPa, 6, 1956, p .  7 ,  fig. 1/20 ; 
Arheologije ukrainskoi RSR, I I , Kiev, 1971,  p. 91 - 94, 
fig. 27 et 28/8. En fait, de la ceramique presen tan l des 
affinites avec celle de la culture scythique a deja ete trouvce 
en Moldavie , cf. M. Ignat, SCIV, 24, 1 973, 3, p. 5:i6, nolc 1\J. 

:1:1 1 />idem, p. 7Ci- 78 et fig. 24/6. 
34 T. Sulimirski, op. cil., p.  1 13.  
3 6  Ibidem, p. 1 1 8 - 1 1 9 ; cf .  Arheologija Ckrainskoi 

RSR, I I , p. 97 - 1 00. 

36  T. Sulimirski, op. cil„ p. 1 1 9. Au sujcl  des rclations 
enlrc la culturc de Lausi lz ct la  cullure scythique, cf. 
T. Sulimirski, WiadArch, 16, 1 948, p.  76 - 100.  

37 Jacek \Iiskiewicz, Teresa \Yegrzynowicz, \ViadArch, 
:39, 1 974, 2, p. 2(!:3 - 204 .  

38 D.  Bcrciu l'l Eug. Comşa, l\lalcri:tle, 2, l \l56, p. 437. 
� 9  A. Vulpe, op. cil., p. 74 et nolcs 1 7 1 ct 1 72. 
40 Ibidem. 

41 Revista polilică, J .  Suceava, 1 88Ci, n° 3 du 15 juin, 
p. 12 ; D. Olinescu, BuJSocGeogr, 1 5, 1 894, p. 72 e l  79 ; 
JahrbBL\I, 1 ,  1 893, p. lCiO. 

42 .Jahrb BL'\!, :1, 1 89:>, p. 22- 2:i . 
43 L'informalion sur la decouvcr le d'tmc lombc d'in­

huma lion, don t V. Pârvan s'cst Sl'l"\'Îc , est crronfr, cf. 
(iclica, 1 926, Bucurcşli, p. 359 -:160. 

44 .JahrhBL!\'!, -1 ,  1 896, p. 4 ·1. 
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Malgre l 'ampleur reduite des fouilles de Volovăţ et le caractere fortuit des decouvertes 
de Satu Mare, il est permis d'affirmer que les ensembles funeraires decrits appartiennent a 
un groupe culturel qui, autant par le rituel que par le mobilier funeraire, peut etre rapproche 
du groupe podolien, dont la vaste aire de diffusion comprend aussi la zone de nos recherches ; 
le groupe qui nous occupe etait situe a l'extremite nord-est du monde thrace. 

2 

Fig.  4 Volovăţ - Dealul Burlci. 1 - 3  ceramiquc des v1e - ve siecles av. n. e. ; 4 - 6  Bosanci­
ceramique mise au jour dans la necropole du 1ve sieclc nv. n.  c. 

L'evolution de ce groupe cultmel au cours des siecles suivants est peu connue ; de toute 
fac;on, son existence jusqu'au rr e siecle av.n.e .45, tel que nous le conna,issons, apparaît comme 
peu probable. Les quelques decouvertes de pieces celtiques dans des milieux autochtones 4 6 
ne resolvent pas le probleme de l 'evolution du groupe podolien. C'est pourquoi la decouverte, 
dans le nord-onest de la Moldavie, de deux necropoles planes d'incineration, datant respec-
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tivement du rv • siecle et de la, premiere moitie du III ° siecle, est d'une importance 
particuliere. 

Ces necropoles repreRentent de fait la seconde etape de la culture getique dans cette 
zone. Elles unt ete identifiees l 'une a Bosanci 47 (fig. 4/4 -6), l'autre a Vornicenii Mici (corn. de 
l\foara,)48 (fig. 3/13) et , bien que l 'on n'y ait pas effectue de fouilles de grande envergure, 
on peut constater que Ies materiaux mis au jour preRentent des analogies avec ceux livres 
par Ies necropoles du Bas-Danube 49 et plus particulierement par celle de Slobozia -Oneşti 50,  
ce qui montre que le groupe du nord de la Molda vie a evolue vers Ies nouvelles formes de la 
culture La Tene de la meme maniere et a peu pres au meme moment que le groupe sud ­
moldave. 

Cc point de vue est confirme am;si par la presence deR forteresseR de terre. Ces fortifi­
cationR, caracteristiques pour l 'eRpace Ritue a l 'est deR Carpates, prouvent que la societe geto­
dace avait atteint des cette epoque un certain Rtade de developpement socio-economique 51• 
Or, une telle fortification a ete recemment identifice et fouillee dans la zone meme qui nous 
occupe, a l\Iereşti (corn. de Vultureşti ) 52, integrant cette zone dans l 'aire du monde geto­
dace. A cote des necropoles mentionnees, elle atteste le meme processus de developpement 
que celui constate dans l 'ensemble du monde geto-dace et, par consequent, !'unite de cette 
culture sur le territoire situe a l 'est des Carpates, qui avait deja atteint Ies premieres etapes 
du second âge du fer. Au rv e siecle av.n.e., cette unite culturelle se reconstitue dans tout 
l 'espace carpato-danubien 53• Les decouvertes mentionnees plus haut permettent d'avancer 
l'hypothese suivant laquelle le groupe podolien tout entier a Ruivi la meme evolution que la 
zone nord-ouest de la Moldavie, ainsi que le confirment d'ailleurs aussi Ies materiaux - no­
tamment la ceramiqm\ faite au taur - decouverts a Kruglik 54• 

46 T. S ulimirski ,  op. cil„ p. 1 18. 
46 Ibidem, p. 123 - 124. E n  gencrnl ,  toute l'aire de dif­

fusion du groupe podolien, du 1ve sicele av. n. c. jusqu'aux 
premier sieclcs de n. e„ est fort peu connue, cf. L.  I. Kru­
selnitzkaia, KSMoskva, 105, 1965, p.  1 19 - 124 ; D. A. 
Macinski, ArhSbornikErm, 1 5, 1 973, p. 52 - 64 .  

4 7  !\ I .  Ignal, SC IV, 2 4 ,  1 973, 3 ,  p .  533- 537. 
48 Ct•s malcriaux nous onl etc signalcs par notre col­

lcgue E. Emandi, que nous remercions a nouvcau a celle 
occasion . 

49 P. Alexandrescu, Ilislria, I I ,  Bucureşti, 1 96Ci, 
p. 275- 27Ci ; A .  Vulpe, MemAntiq, 2, 1 970, p.  193 - 195. 

5° C. Buzdugan, Carpica, 1 ,  19Ci!l, p. 10 1 - 1 1 0 ; cf. 
cgalemcnt A. Vulpe, MemAntiq , 2, p. 1 92 - 1 9:1. 

51 A. C. Florescu et S .  Haţă, S LMalSuceava, 1, l !l!i9, 
p. 9 - 18 ; N. Zaharia, 1\1. Petrescu-Dîmbovi �a,  Em. Zahari a, 
op. cil„ p. 49 ; T. D. Zlatkovskaja el L. L. Polevoi ,  
M IA, 1 50, p .  3 5 - CiO.  

52 Fouilles pratiqucrs l'n 1 975 en collaboralion avec 
N. Popovici . 

53 A. Vulpe, 1\lemAntiq, 2, 1 970, p. 203 : A. Vulpe c t  
E .  Popescu, Dacia, N. S „  16,  1 972, p .  9 2  e l  1 05.  

54 G .  I .  Smirnova, ArchRozhledy, 1 7, 1 9Ci5, 1 ,p. 7G - 90. 
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